faisant conmer un auditeur des |'un Canadien-français de très noble 
race. 11 | ; 


Les deux sninistrec sont en situa- 
tion délieite l’un vis-à-vis de l’au- 
tre, - 


Brown cherche à supplanter M. 
Norris, M. Brown, qui se croit 


reconnue, mais ça lui est égal. 

M. Norris ne lâchera pas prise 
facilement ; et tous ces tiraille- 
ments, qui s'affirment à l'exté- 
rieur en dépit des efforts qu'on 
fait pour les cacher, font présager 
un beau désordre avant longtemps 
chez les nouveaux maîtres du pou- 
voir, 


sieurs, qui prétendaient ne vouloir 
former un gouvernement que 
pour s'occuper des intérêts publics, 
songent avant tout à leurs intérêts 
particuliers, 


Se a — 

La presse de Montréal a rappor- 
té avec quelle cordialité particuliè- 
re sir Robert Borden avait été re- 
çu par la population de la métro- 
pole canadienne. Bien que cette 
réception ne fut pas une démons- 
tration politique, il y eut un grand 
enthousiasme, Et nul ne s’est fait 
faute de le constater, même chez 
les libéraux les plus ardents. 

Mais le Soleil de Québec, lui, n’a 

pas imité ses confrères et n’a pas 
consacré des colonnes à cet événei 
ment national; des colonnes de 
journal, c’est bon pour faire le 
compte-rendu d'une assemblée li- 
bérale dans un canton de cinquan- 
te personnes ! 
Pour le retour du premier-minis- 
tre du Canada revenant d’une mis- 
sion qui touche à l'avenir même 
du pays, le Soleil se croit libéré de 
toute obligation avec le poulet su:- 
vant, d’ailleurs gorsièrement men- 
songer : 


SIR KR. L. BORDEN 
A MONTREAL 


Montréai. 4.— La population de 


nada qui revenait d'Europe, où il était 
allé conférer avec le gouvernement 
anglais, relativement à l'adoption de 
plusieurs mesures, jugées nécessaires 
par l’état aetuel des choses. Pas d'ap- 
plaudissements sur le parcours des 
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à-vis ses 
Nous empruntons à un confrère 


la carrière de l'homme d'Etat dé [Re Eee 0 
funt : 


législatif, ancien premier ministre 
de la province, est décédé paisible- 
ment, à 8 heures 4, hier soir. Il 
avait la rare distinction d’être à la 


fois sénateur et conseiller législa- | il 


tif. 

M. de Boucherville éiait très ma- 
lade depuis quelqne temps, à ses 
appartements, Institution des 
Sourdes-Muettes, rue St-Denis. Vu 


et suivait 
ment politique canadien. 

Sir Charles-Eugène Boucher de 
Boucherville, descendait du lieute- 
nant général Pierre Boucher, sieur 
de Grosbois, qui fut gouverneur 
des Trois-Rivières en 1653; il na- 
quit à Montréal, le 4 mai 1822, du 
mariage de l'honorable P. B. de 
Boutherville, ancien conseiller lé- 
gislatif, et d'Amely de Bleury. Il 
fit ses études au séminaire de St- 
Sulpice et à l’Université MeGill. 
Il prit ses degrés en médecine en 
1843, et aïila ensuite étudier à Pa- 
ris: il fut élu à l'assemblée du 
Canada-Uni pour le comté de 
Chambly en 1861 ; il oceupa ce 
poste jusqu’à la Confédération 
alors qu'il fut nommé au conseil 
législatif et entra dans le ministère 
Chauveau en qualité de président 
du Conseil. Il se retira lors de la 
chute de de cabinet en 1879. 11 
devint lui-même premier ministre 
de la province de Québec en 1874; 
son cabinet fut dissous en mars 
1878, et il fut nommé sénateur en 
1879 et chevalier de l’orde de St- 
Michel et de St-George, en mai 
1894. Le lieutenant gouverneur 
Angers le chargea de former un 
ministère en 1891, après la chute 
du ministère Mercier, et donna sa 
démission l’année suivante. Il 
siégea à la fois au conseil législatif 
et au Sénat. 

Il épousa en premières noces, 
Mile Suzanne Morrough et en se- 
condes noces une des filles de M. 
Félix Lussier, seigneur de Varen- 
nes qui mourut en 1892. 

T1 laise un fls M. Joseph de 
Bouchervilie, avocat: une de ses 
filles, aujourd’hui décédée, était 
mariée à M. L. T. Maréchal, avo- 
cat. 


Sr Willem Van 


Sir William Van Horne, qui 
vient de mourir à Montréal à l’âge 
de 73 était l’un de nos Cana- 

k plus éminents Il était 

i à Illinois, où il « 


été entamé hier. 


Van Horne était un self-made 
man#ta-été un exemple de ce 
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Le défunt s'est occupé toute sa 
vie d'œuvres sociales et 
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Lacombe, dit-il au prêtre ? 
—Oui 


——Eh ! bien, moi, je m'appelle 
Van Horne, et je suis charmé de 
faire votre connaissance. 
rès avoir échangé quelques 

, il remonta dans son char 
qui s’ébranlait. i 
r’il avait eue ne le quitta pas, et 
a voulu en perpétuer le souvenir 


Le R. P. Lacombe est devenu 
depuis l’heureux donateur de ce 
tableau, qui est une œuvre d'art. 


A.B. Rouruier, (De Québec à 


La guerre et le bk 


Nous lisons dans le Somerset 
News, colonnes françaises, le très 
substantiel article que voici, dû à 
la plume très compétente de notre 
ami, monsieur Jehan de Froment. 

Toujours à la même époque en 
entend de par le monde les réeri- 
minations les plus aigres au sujet 
de la position financière dû fermier 
au moment de la récolte, Après 
vingt-deux ans de séjour dans 
cette Province, je n'ai pu trouver 
qu'une seule année à la fin de la- 
quelle le fermier se soit décl1"6 sa- 
tisfait du prix qu’il obtenait pour 
sa récolte. Je ne me souviens plus 
bien exactement de l’année en 
question, mais c'était bien il y a 
quinze ou seize ans. On se rap- 
pelle comment un des boursiers les 
plus éminents de Chicago dépensa 
cette année-là des millions pour | meuse Agence Wolf. Pourquoi cet 
faire le bonheur du fermier en état de choses n'existerait-il pas 
pensant bien entendu faire le sien. | aussi bien .au Canada? Les kbom- 
Toutes les années précédentes le} mes sont partout. des hommes 
meilleur blé avait été payé de 40 à | mais les syndicats des vieux pays 
55 cents le minot. Le fermier y|ceontrebalancent avec avantage la 
trouvait à peine son compte, grom- | puissance des spéculateurs et ceux- 
melait sur la dûreté des temps et} ci n’osent pas affronter le produe- 
la canaillerie des spéculateurs, et | teur qui ne se laisserait certaine- 
cela non sans raison. ? 

Tout à coup on vit des acheteurs 
surgir de tous cûtes, envahir les | ci on subit au contraire le spéeula- 


le bean blé se vendit cette année- | l'automne arrive, le fermier est 
que peuvent faire le travail et la | là, an début de la saison 75 cents | sbeolument obligé de 
bonne cunduite. Ce fut le grand 


le minot et au 


ble d’obvier à cet état de chuses en 


quand l'année sivante on revint | ducteur non au printemps mais à 


Lau prix misérable de 40 à 55 cents. | l'automne. 11 ne s’agit plus alors 


| Tous les vieux fermiers de ce|de vendre vite, toute la question 
district se l serait de vendre lentement et po- 
faîtement sément. C’est alors que nous ver- 


rons le blé prendre un cours fixe 
ou à peu près fixe, soumis aux va- 
riantes réglées d'avance par les lois 
d'Economie ordinaire, l'offre et la 
demande. 

Il n'y a jamais top de blé, Le 
Canada peut ajouter d’autres mil- 
lions à ceux qu'il récolte déjà. Ce 
blé sera utilisé, On ne le jettera 
pas à l’eau, mais il rapportera 
alors la proportion de profits néces- 
saires à l’encouragement du culti- 
vateur, qui est l’âme du pays. 

Jeux pe FROMENT. 


-. le capitaine André de Mont- 
bel, consul de France à Winnipeg, 
qui s’est rendu à Paris il y a quel- 
ques mois afin de prendre son 
poste dans l’armée, écrit au rédac- 
teur du Manitoba une lettre dont 
nous voulons citer les extraits sui- 


attendaient avec 


Jusqu'ici mes fils et moi, nous 
avons été épargnés. Mon aîné, 


gént au 66e d’Inf 


tion, qui se moque bien du produe- 
teur pourvu gü’elle réalise Ja di- 
vine piastre. 

. Aujourd’hui le monde entier est 
en guerre. De ce fait tous les ef- 
fets nécessaires à lexistence ont 
singulièrement augmenté de prix 
quand il faut les acheter; le pro- 
ducteur au contraire les voit bais- 
ser quan il lui faut les vendre. Je 
me demande parfois si tous ces 
gens haut-placés, spéculateurs ou 
commissionnaires qui se targuent 
du plus noble patriotisme ne sont 
pas au contraire des personnes 
éhontées dont le suel but est de 
tirer à eux la couverture, peu im- 
porte celui qui en souffre, Aujour- 
d'nui les circonstances veulerit 
qu'on ait besoin de grain partout 
le prix est bas, très bas même et il 
baissera peut-être encore d’une fa- 
çon décourageante. Il y a certai- 
nement quelque chose de grossiè- 
rement immoral là dessous, 

Le remède, me demanderez- 
vous ? Je ne suis certes pas un 


volon- 

’Infante- 

rie, vient malheureusement d’être 
atteint de scarlatine. , 

Quant à moi, envoyé à Elbeuf 

St. Aubin, dans la zone des armées 

avec mon ancien grade de capitai- 


’ 


ment” de la station-magasin, j'y 


pourrons p 


pes françaises une gloire impéris- 
sable. 


Jamais notre France n'a été 
aussi belle ni aussi forte, le nuage 
qui en voilait l'éclat était bien fai- 
ble puisque le premier coup de no- 


ue 276 On ne sait qu'admirer 
le plus de nos braves poilus, hé- 
roïques dans leurs tranchées, ou 
qui sacrifient sans hésiter, unique- 


leur tient le plus au cœur ...... 


donner de but'en blane. Mais e- 
pendant mon esprit n’est pas assez 
borné, pour que je ne sache pas 
qu’il y it ün remède et même une 
guérison radicale à eet état de cho- 
ses. 

Dans les vieux pays il est certain 
que le cours du blé ne subit jamais 
les variations stupides auxquelles 
il est sujet dans ce paysci. Les 
hausses extraordinaires sonit tou- 
jours commandées par des événe- 
ments sérieux dont chacun peut 
cüntrôler la véracité, mais non par 
des canards publiés par la trop fa- 


nous 

ve 
us pur. 
PT tone cite à Cnil 


son généreux 


citer cet enthousiasme, redou 

d'énergie contre les pessimistes, 
agents plus ou moins conscients 
des qui cherchent à décou- 
rager les bonnes volontés en pré- 


France l'Union Sacrée scellée le 4 


ment pas tordre la laine sur le dos 
sans crier un peu. Dans ce pays- 


s'ils ap. taux, mais 
se 


Le gouvernement sul est capa- 


ment, tel ou tel système d’organi- 


la paix pren- atillori : 
Paix PRD- | combats d'artillerie continuent 


FÉ 


fi 


Les faux amis de la paix n’ai-| D'après une dépêche de Cologne, 
pour elle-même ni | la Bulgarie entrerait bientôt 

pour les bienfaits dont elle est la | le conflit en faveur de l'Allemagne 
i u’elle | et de l'Autriche—pour raisons po- 


source, mais pour le mal t d 
80- | litiques et économiques. 
+ 


permet de faire dans 

guerre, non 
pour les maux terribles qu'elle en- 
gendre, mais parce qu’elle est une 
école d'obéissance et de discipline ë dite: 
et qu’elle donne plus de force à | servistes italiens est en feu à 400 


Les faux amis de la 


Les 
ile après de grands efforts, au chemin 


Je ve 
il doit être un ami et un Fautrielienne, 
DORE 6 

EGOISTE ou un UTO- | à la Turq 
, ou les deux à la fois. 


LA GUERRE 


un éclat d’obus le 17 juin à | se 
‘attaque du Labyrinthe vient de | i] ne peut 
sortir de 1 ital et est en conva- | d'être un 
ès de sa mère à Neuil- | PISTE 


ne, pour assurer le fonctionne-|rie con 


Les Russes remportent un sue- 
cès local assez im 
Galicie est. Ils font 8,000 prison- 
niers Allemands et Autrichiens et 


tre magnifique 75 a suffi pour le! j,. Ruse manifestent une 


lérable depuis quel- 


+ 8. Les Allemauls prétendent qu'ils 
ment parce qu’il le faut, l'être qui | snt coulé l'Arab-+ parce que ce bâ- 
teur menayait le sous-marin ulle- 


c’est le triomphe du Droit, de la] Les Alliés se livrent à de nouvel- 
Justice et de la Liberté, acheté par | led attaques de terre et Je mer aux 

mdleg de le NEA = P'ardanelles. Ua bulletin ture dit 
sang le plus noble et le! qu’il 


sortira grandi de œette terrible] Paris, 1 
épreuve et je suis convaineu que le | impérial d 
pays, même au point de vue éco- vain de percer la 
nomique, SE alhnusint nt 


L'armée du prince 
’A essaie en 


Surtout, vous qui par la Presse Les 
avez puissamment contribué à sus-| ; : 


Les Ruses remportent une nou- 

velle victoire en Galicie est et font 
! , 7,000 nouveaux prisonni 

sentant les faits sous un jour men- | Allemands retraitent vers la riviè- 
Dites bien à vos lecteurs qu’en |” L …….… 

Les ins allemands font un 


violents en Belgique, 


Compiègne; ils visent deux hôpi- 


is ne font pas de domma- 


Les Russes ren i de nou- 


le secteur de Neuville: les 


aussi sur le reste du front, Les 
Allemands bombardent Ramsea- 
sq 


Les Russes déclarent que leurs 


e qu U affaires s'améliorent, surtout en 
de leur vie qu’ils sont tou- | Galicie où une partie de l'armée 


autrichienne recule avec lourdes 
pertes, : 


*... 


L 2 | 
Le navire français Santa Anna, 
i de New-York en destination 
la Méditerranée, avec 1700 ré. 


milles de Halifax. Des bâteaux 


paix sont | volent à son secours, mais on est 
les ennémis de l’autorité et les dé- | encore sans nouvelles. 


l’indiscipline, du 
désorde, de la dé ie, de la 
volution, de l'anarchie. . . 

Les faux amis de la 
amis de l’égoïsme. I 
le soldat et aiment à ok _ + gees. 
gnominie, parce que la vie du sol- 
dat est fondée sur le respect de 
À l’obéissance et le sacri- 


Paris, 14.—Violents combats * 
d'artillerie sur à près toute la 
ligne du front, bulletin fran- 

dit que les tranchées alleman- 
sont grandement endomma- 


*.… 
Les Italiens réclament des suc- 


cès notables, 


*.… 
Allemands parviennent, 


Une dépêche d'Athènes dit que 


ituation des I dE. 
si Dog ous | 


CR 
nasse des tioupos 
” * 
CR 
La Bulgarie nie qu'elle soit liée 
uie. 
CR 
La Santa Anna, qui avait pris 
feu en mer, est sauf, 
CR 


Paris, 15.—Combats d'artillerie 
toujours /les aviateurs français 


bombardent la gare d'un chemi 
Paris, 9.—Les combats d’artille- | de fer important en Alsgce 4 des 
tinuent. Dans la partie | campements ennemis dans l’Ar- 
ouest de l’Argonne, deux divisions | gonne. 
suis au calme en attendant de | allemandes font une attaque, qui 
pousser de l’avant dès que nous | est repoussée par de viol 
tre-attaques franaçises, 


+. 
La Turquie ne pourrait résister 


rogresser. Avaut de !'aux Alliés plus longtemps que le 
Oui, vive la France ! mais aussi | s’avancer les Allemands avaient | 25 septembre, à sm es de recevoir 
vive le Canada, dont les volontai- | lancé des obus contenant des gaz | des secours de l'Allemagne, 

res ont acquis aux côtés des trou- suffocants, 


..… 
On trouve des explosifs sur le 


la Lapland, qui devait partir de 


New-York aujourd'hui, 


. 
Les Allemands t de 
sotaniague lo Dvi ee 
_| encore sauf, mais est suscepti 
me d’être enveloppée. 
—— : 
DANS UN HOPITAL 


men es Dons, Robert Bor- 


Les blessés reçurent avec enthou- 

Dada pompe 
et 

lui présenta une adresse de bienve- 

“es L vus:d el Br 

Robert Borden rencontra deux 

Sœurs attachées à l'hôpital avec 
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MÉDECIN VÉTÉRINAIRE 


Bureau et Késidence : 
te, poursui 60 Rue Maniow, St. Boniface 
tour jusqu'à ce qu'il n'y eût plu Pnoxe Maix 5253 


un dans les caissons : 
ils diront aussi qu'il reste ue 
chose d'inexpliqué, et que us 
. simple, la plus équi , la plus 


sûre manière de comprendre cette 


HOPITAL PRIVÉ 
Jos. Turner, prés. G, Clarke, Sec. Trés 


STANDARD. PLUMBING C 


me soulager, ot je décidai alors defaire |, ALazer Dusuc Jacques Monpon PERS ON ns à 


vient, ces généraux allemands per-| l'essai de ‘Fruit-a-tives’. Les résultats plombiers_hy - 
dant ln tête et donnant l'ordre de| furent magnifiques. Après n’en avoir DUEUC &# MONDOR ES ie appre d'eb 
se replier, ces régiments fuyunt si| pris qu'une boite, il me semble que je No. 296. rue Fort, Winnipeg, Man. 
vite qu'on ne pouvait les rejoin ‘re, | suis wne foute autre personne.” Avocats, Avoués et Notaires Téléphone Main 529 

et cela au moment où Paris allait Mos. MARTHA DEWOLFE. said + Gérant, J. KR. Turner, 46 ave. Proven. 
être pris, c'est d'admettre qu'un se-|  ‘“Pruit-s-tives’’, £ guéri une foule De tie cher. St-Boniface, Tél M. ae 
cours divin nous est venu; que In! de personnes qui souffraient de 27 et 28 Edifice Ca Marchande en &ros pour tout ce qui re- 
force et le génie ont été ranimés| maux de téte, de constipation, de Coin des rues Main et Portage red apr et sg 

chez les nôtres; que lu folie, coin-! maladies du foie, de l'estomac, des WINNIPEG _{ chaslgt à eus chugfoos à vapeur. 
ie une pubition, s'est etuparée de! rognons et de la peau, plus que ne l'a ———… POUR VOS 
ceux qu} avaient violé la justice ;| aff aucune suire médecine. Telephones Main 8696 et £83 


qu'il ÿ a eu, pour la France, un] 50e. la boîte, 6 pour $2.50, grandeur Placements de capitauæ privés EPICERIES et 


cor men:sment de m'xricorde, et| d'essai 25e. Chez tous les pharmaciens, 
PROVISIONS 


conne une promesse de la victoi-| où à Fruit-a-tives Limited, Ottawa. 
re détinn;se, Dm _ 

compagnies locales de chemins de ALFRED U. LEBEL ALLEZ CHEZ 
fer. L'Iron Age s'exprime ainsi : 


LU [] 
: “Une tournure significative du Tel. Garry 2073 
En Russie UE de l'acier est un com- AVOCAT = NOTAIRE , 0 û JO? fr 


x mencement d'afflux de comman- 
a En se plaçant à la tête de ses ar-| des de rails, pour livraison du prin- 400 Electric Railway Chambers AvenueTaché, St-Boniface 
mées, le tsar a accompli un acte y 


À €!temps. Le Louisville and Nash- inni | 
qui a une haute signification poli- Winnipeg Où vous aurez toujours des maf 


ville a acheté 43,000 tonnes de : se : 
tique. . rails de la Steel Corporation et chandiresde première qualité. 
Que Nicolas IT soit doué ou BON! FA #lantie Coast Line 20,000 ton- | = 2e "2" TAUPE. POST NME : 
de talents militaires, il importe 


nes pour la même livraison: Les || Heures DE BUREAU : 
peu. 1l ne commundera pas plus, lignes  N.Y.C. s’approvisionnent | de8à9am. 1à3et 8 à 9 p.m. 
en fait, que les autres princes pour- 


pour l'an prochain et un chemin 
vus d'un haut commandement [Je fer de l'Est s'inscrit avant l'hi- | J. GRYMONPRE 
dans les armées allemandes et au- | 


ver pour le laminage du prin- 


trichiennes ; il commandera par | temps. | Notaire Public, J. P. 
l'intermédisire et sur les conseils n pa compagnies de voies ferrées || Licencié en droit de la Faculté | 
de son haut état-major ; mais il! sont frappées par le fait que!| de Paris | 
éd tiré tous les Russes, le corn-| es commandes de guerre occu- | Telephone Main 1886 
mandant en chef, et l'effet morul pent passablement notre industrie | | 283 AVENUE PROVENCHER 
re gr mr ne né dans de : et sr fe de | ST-BONIFACE 

armee el duns le peuple, Juest cherchent déjà à placer à || = 

L'acte du tsar indique peut-être | Chicago des centrale 900 le four- || Agent ph moe Prêts hypothé- 
aussi que le haut état-major russe! niture de 1916. Mais, jusqu'à ce 


considere la retraite comme termi- 
née et qu'il a la certitude de pren- 
dre prochainement l'offensive ; 
tout au moins, qu'il compte pou- 
Voir resisier, sur ses positions ac- 
tuelles, à toute nouvelle poussée 
de l'ennemi, Que le tsar assume 
personnellement la responsabilité 
des futures opérations, tout en en- 


jour, les usines n’ont pas encore De Wotaris_Bpockt. Vieumesh 
fait connaître leurs conditions. 
Des commandes pour environ 3.- 
000 wagons pes, va déjà les sou- 
missions et l'on s'attend encore à Dr. F. LACHANCE 
des offres pour 4,000 autres. L'in- 

dustrie de l'acier entre dans une Des Hôpliaux de Paris 
nouvelle ère d’intense production. Spécialité : 

La production de la Steel Corpor- CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 


visageant la probabilité de nou-! s#ion, en août, a été remarquable Cousultations: de 2 à 5 pm. LIMIT 1 L'NIMENT 
veaux échecs, cela ne parait guere let ses expéditions d'acier manufac- VARMOUTH NS. : Co ro 
possible, pour des raisons évidentes | turé ont atteint près de 42,000 ton- Téléphones : , nn 


de prestige souveruin et de politi- 
que intéricure, 

Quoi qu'il en soit, la décision 
prise par l'empereur de Russie a 
une signification bien nette, qu'il 
à pris soin d’accentuer dans la pro- 
clamation à ses troupes : 

‘Avec une ferme confiance dans 
la clémence de Dieu et une foi iné- 
branlable dans la victoire finale, 
dit l'empereur, nous remplirons 
notre devoir sacré en défendant 


nes. On s'attend à une augmen- || Bureau: Main 2604—Rés. Main 2613 
tation de ses commandes inexécu- 
tées, pour août.” 


——_— 
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Dr. NM. LAURENDEAU orge 
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| 163 Avenue Prorencher, St-Boniface 


notre pays jusqu'# la dernière ex-[ Avis ee _ re] Le présentes don- | Téléphone Main 1392 s 
Ra ee "LV: né que le et apr e 15ème jour de | [ 
. 0 ——!, st ” L £ » | 
trémité." —L'Evénement septembre 1915, les terres à culture | | HEURES DE CONSULTATIONS : Soyez Bien et; Vigoureux 
me suisantes seront mises à la dixposi- 


tion du publie qui voudrait faire ses sas nr 115p= 
ebtrées comme Homesteiul. T à 8, p.m. 


lowship Range Meridian Visite tous les jours à l'Hôpital 


Chassez la maladie de la maison 


Toutes les maiadics proviennent de 
l'incapacité dn sang de supporter les 


L'INDUSTRIE DE L'AGER 


. , ss +4 | de St-Boniface alaques ‘les m,crob-s, L'Uxigène est 
7 : ww of PAC | l'agentr viviliant du sang. [1 estab- 
. EU He 66 10 W. of LM. nu te _ - svrbe normalement Per les poumons et 
ELLE ENTRE, AUX ETATS 67 10 W. of PM Mamans. M os oi sont \aae 
RER rs een en ce on ; Re) a ; : : pables d'agr nurmatenent, le sang 
UNIS DANS UXE ERE D'IN\- S Il W of PM. | ds À j d 
ANT DD onze Co 70 6 W. of PM. Dr LLIN Shane si des égsiitpes: 
TENSE PRODU( Il ION, DI l Excepté les terres d'Ecole et 1ex ter- * L. D. co ‘ ] 
L'IRON AGE — LES VOILSITes de la Cie de la Baie d'Hadson, Des Hôpitaux de Paris Cr 4 | DON O R 


toutes les terres À bois et les terres 
de un !, mille du centre de la ligne 
du Chemin de fer de la Cie de la laie 


Ex-Interne des Hôpitaux de Mont- 


FERREES. réal: St-Paul et Notre-Dame 


fat abondamment absorber au ‘corps 
l'oxigène 'e l'air. ainsi revivifiaut e 


; - d'Hudsop. Ne : : Spécialité : sang, et le rendant capable de snpror- 
New-York, 9.——kLes organes du L pres à Winnipeg, le 13ème jour CHIRURGIE D'URGENCE ter el combattre les ravages de la ma- 
commerce de l'acier, dans leur li | %out. DIRES . ladie, Oxidonor 8 1 solide, facitrment 
se LU runs i L. RANKIN,. Consultations: 2 à 5 heures P-m. transporté et toujonrs frét à être em- 
raison hebaomadaire, croient vou Agent des Terres du Dominion. SUBEAU : p'oyé rn aucun lemps ét en aucun lieu 
une amélioration des affaires des | 42-44 4 


Ecrivez pour avoir nos livres uita. 
Méfiez-vous des imitations. C te 
ble Oxidonor porte le num de l'inventeur 
“Dr H. Sanche”, gravé dans le métal. 
DR H. SANCHE & CO. 


364 rue Ste-Catheriné- Ouest Montréal 


Cadomin Building, Chambre 106 


UE Re  — ; 
COLLEGE DE SAINT-BONIFACE || rames = «n nu fau 


re te 


Antonio Lanthier 


MANCHONNIER 


iRe ST: RE a. 


de Me More Denstnes agrégé à F'Untegelé séparé de Winn 
SEE "ie guerres et Suis per Pères de le Con à 


C’EST MAINTENANT LE TEMPS DE FAIRE REPARER VOS 
FOURRURES=— FOURRURES RE- 

PAREES ET REMODELEES—FOURRURES 
DE TOUS GENRES SUR COMMANDE 


tous les’ soirs. 


Dr. W. LEMAIRE 


C'EST UNE GUÉRISON DE PLUS A AJOUTER AUX GRANDES PROPRIÉTÉS 
CURATIVES DES PILULES MORO POUR LES HOMMES. 


“Je souffrais de l’estomac; sans appétit, je digérais mal; 


les membres ; le soir j'étais accablé.” 


Si votre travail vous fatigue: si vous êtes faibles et 
manquez d'énergie ; si votre estomac se refuse à digérer les 
vivres que vous prenez; si, le matin, votre bouche est mau- 
vaise, votre langue chargée et blanchâtre : si, vos 
repas, vous seuter une pesanteur au creux de | et 
êtes portés à dormir ; si vous souffrez de douleurs ou de fai. 
blesse dans le dos ou les reins: si vous vous réveillez les 
reins fatigués; ai vous avez des rhumatiames, des désordres 
du foie, etc., vous devez aider la nature à réparer vos forces. 

Ne perdez pas de temps ; n'attendez pas qu'il soit trop 
nt canences dis maintenant à prendre le grand remède 
pour les/hommes : les Pilules Moro. 

Les Pilules Moro sont l’admirable remèfle les 
hommes dans toutes les maladies qui proviennent d’un sur- 


Voyez le certificat qui suit : 
‘Un jour, les forces vinrent à me faire défout, et des 
malaises toutes L'eppétit me 


‘avais livres et portails . 
guciques mois, | agé nn ere et h mapertes noie 
aussi des digestions 'À 6 heures les autres jours. gs Bas comen ae gr 


difficiles. Cette fois encore, J'ai été guérl.”—M. Elle | pour tous les hommes qui ne peuvent se rendre 


bureaux. 
Beaulieu, 511 Main, Willimentic, Conn. 7 10 ol annisout oi touts did vois tel dass 


CONSULTATIONS GRATUITES. — Tous les hommes | de remèdes. Nous lesenvoyons aussi par la poste,au Canada 

oran ne ge Br Mgpedy mn sm Papeete Mu on du prix, uve boîte, 

$2.50, six boîtes. Toutes les lettres doivent adressées : 

rue Saint-Denis, tous les jours, excepté le dimanche, de 9! COMPAGNIE MEDICALE MORO, 272 rue Saint-Denis, 
heures du matin, à 8 heures du soir, les mardi et samedi, et| Montréal. 


| 


SIROP DU Dr CODERR 


Est offert bts hole, 1 q vd “mr gi Emery . 

aux mille, tel que le Dr. ]. 

tivement le seul recommandé munie mél de À Larmes A per ra 
noms : 


Victoria’, Voici les 
Dr, A. P, BRAUBIEN, Dr. P. Muwno, 
P . 9. RAYMOND, Dr. L. B. Dunocwxn, 
; Dr. A, P. DELVECCHIO, Dr. D. W. ARCHAMBAULT, 
A Dr. Ths. E. D'Opxr D'Onsomrièes, 
Dr. À. B, CRa1G, Dr. A. T. Brossxau, 
Dr, G. O. BKAUDRY, Dr. Alex. GERMAIN, 
Dr. PAQuInx, Dr. Le Roy, 
Dr. 5. B. BIBAUD, Dr. E. H. Truput, 


telles ane: Celiques, Dierrhée, Dysenterie, Dentition douloureuse, Teux, 


+ AC, 
Insi ‘ez auprès de votre marchend pour qu'il vous deñne le Sirop de De. 
CODERRE et n en accept”z jimais d'autre. Evitez ls imitations. 
Vendu ar tous les marchan le de remêde. à 21e ln houteilte 


N'OUBLIEZ PAS QUE L'IMPRIMERIE DU MANITOBA EST OUTILLFE 
POUR EXECUTER TOUTES SORTES D'OUVRAGESMUN ICIPAUX, TELS QUE 


LA MAISON 


HENRY BIRKS & SONS 


Limitée 


| Service Ameliore % 


De Chemin de Fer et Bateaux 


Pour la 


COTE DU PACIFIQUE 


Départ de Winnipeg 6.00 p.m. Dimanche, Mardi, Vendredi 
Arrive à Prince Rupert 6.15 p.m: Mercredi, Vendredi, Lundi 


Vend: montres, bijoux, dia- 
mants, argenteries, ouvrages 
en cuir, verre taillé, horlo- 
ges, bronzes, papeterie et 
beaucoup d’autres marchan- 


Ari Vensonter ; Ce p.®. on Disache, Mercredi dises utiles et convenables 
rrive Victoria .30 p.m, Ven i, imanché, M i j 
Arrive Seattle 6.00 a.m. Samedi, en ge | pour cudeaus de foie, de sé. 


- Voyez les Monts Rocheux canadiens dans leur plus haut et leur page. d'nnivemaire. 


plus beau. Mont Robsun surnommé ‘Le Suprême”, les grandes rl- 

vières de la Colombie Britannique et 700 milles de ruyage aus les Pulls 

pre du pe % DEEE PE à teurs les euux de la Norvège . 
‘Amérique, et merveilles innombrables en voyageant 

du Pacifique et la Californie. ve à. 08 


HENRY BIBKS & SONS Ltd 


ere excellent, rene épr d le ; il est connu et s'an- Wimaipez 
noLce pur lui-même : c'est PACIFIQUE. 
Pour plus amples informations, adressez-vous à ù Porte & Marirle 
W. J. QUINLANX, M. E SABOURIN, 3 , 
Agent des Passagers du district Agent des P. Givants de l'annonce 
Gare Union, Winnipeg, 60 Avenue Provoncher, & Bunitsos EEE — 


Téléphone Main 4372 


ON PARLE FRANCAIS 


A, GRYHONPRE & P.FONTAINE 
51 Avexuz Provencuer 


TELEPHONE MAIN 4980 
ENTREPRISE 
D'ELECTRICITE 
- . nets 
Pen que Nils Dental te 
» 


Laver. Fors à Repasser, Ventilateur 
Lampes Tungsten, 


Estimations fourmes sur application 


C'est que vous pouvez avoir des FACTURES, 
ETATS DE COMPTES, ENVELOPPES, 
ENTETES DE LETTRES, CIRCULAIRES, 
CARTES D'AFFAIRES, et FORMULES DE 
TOUS GENRES, au priz ordinaire, et Le tre- 
vail de notre atelier est de qualité supérieure, 
Attention spéciale aux commandes par la poste." 


| 


son inexcrable fauix, a fait san œuvre, 


Maintenant il ent 1à, conché dans ce 
froid erreueil piessement couvert des 
fleurs de votre varterre qu'il aimait 
tant; P est là le bon, le pieux adoles- 
cent, sun corps rigide et pâle ra dis- 
paraître bientôt pour jusqu'au jour de 
la résurrection Et son âme? Elle à 
pris gon emsor vers Dieu. : 

Sa mort fût douce coœume sa vie, 


l'affection de parents affligés mais 
cbrétiennement >=<mis, peut-on dési- 
rer une plus belle mort? Et pourquoi 
tant pleurer? C'est.qu'il est cruel de 
ne séparer d'un enfant, d'un frère ten- 
drement aimé, la Natare refuse de 
fuire ce sacrifice, mais In foi le fait 
nocepter avec soumission, et plug ce 
sacrifice sera généreux, le repos et la 
gioire du eher disparu en sont aug- 
mentés d'autant. Mais il n'est pus dé- 
fendu de pleurer, Jésus n'a-t-il pas 
pleuré sur son simi Lazare; les larmes 
sont in prière et le tribut des yeux et 


du cœur, Ainsi jue votre soumission 


soit tellement confiante que vous puis- | bleau, range les hommes en batæil- 
siez dire sincèrement “merei mon Dieu !le, donne des ordres, règle enfin la 
de nous avoir brisé le cœur en repre-| mêlée africaine eomme elle doit 


nant cet être chéri que vous nous aviez 
prêté.” 
UN AML 


LE FAS 


Les travaux «ur les canaux d'égouts 
sont commencés de nouveau cette se- 
maine. 

_L'excavation de la nouvelle école 
est achevée, les travaux de construe- 
tion vont commencés immédiatement. 

Mme O. Landry et son fils arri- 
vaient de Saskatoon par le train de 
mardi. Madame Landry vient rejoin- 
dre son mari qui arrivait ici le prin- 
temps dernier. 

M. et Mme A. Tuaillon revenaient 


en ville ges pphg rs spécial durant les chaleurs. S'ils 
a fait au delà de “wnnes de foin sont malades, nous pouvons vous 


de très bonne qualité, sur la rivière 
Carotte cette année. 

Messieurs 8. et À, Landry ont fait 
près de 200 tonnes de foin sur la ri- 
vière Carotte cette année. M. A. Lan- 
dry revenait en ville mercredi. 

-Le Rév Père Guy, O.M.E, recevait 
par ln poste de ssmedi dernier une let- 
tre de Sa Grandeur Monseigneur 0. 
Charlebois, datée du 16 août de Port 


Nelson, lui annonçant qu'il allait con- Téléphone Main 5604 


Inlet, où se trouvent les Révérends 
tinuer son voyage jusqu'à Chesterfield 
lères Turquetil et Leblane qui sont 
la parmi les Esquimaux depuis trois 
uns, et n'ont encore pas vu un homme 
blanc depuis leur arrivée.  Monsei- 
gneur devait partir de Port Nelson le 
19 août et être de retour pour le 10 
septembre. Sa Grandeur espère reve- 
nir au Pas vers la fin d'Octobre. 


La première gelée blanche 


nous avons eue au Pas est arrivée le | velop: 
Ce n'était | and Teache's Residence on the Mani- 


12 septembre au matin. 
qu'une légère gelée qui a à peine cau- 
sé de dommage ax jardinages. 


M. John A. Campbell sera appoin-|tembre prochain. 


té commissaire prosincinl représeu- 
tant Churchill, Nelson et Grand Rapi- 


de À la législature. 


siégera cependant pas à la Chambre. 
--L'ingénieur provineial John Arm- 


stroug arrivait en ville mardi pour! une banque à charte au montant de 
surveiller la conxtrnction du chemin |dix pour cent de la somme totale de 


ullant au cimetière et pour tirer Îles 


ligne hemi ie + 

sus eu pi Dia? voiture allant de garantie et confisqué dans le cas ou 
la voie ferrée du Hudson Bay Railway | la ou les personnes soumissionnant re- 
Les | fuserait de signer le contrat, ou né- 


aux mines d'or de Herb Lake. 

frais occasionnés pour la construe- 
tion du chemin allant au cimetière | 
seront payées par le Gosvernement 
l'rovincial et celui de Herb Lake pro- 
bablement en partie par un subside du 
Gouvernement Féderal. Le chemin al- 


lant à Herb Lake coûtera dans lé en- 


\irons de $520,000.00 


que |sées au soussigné et portant sur l'en- 


tien qu'il recesra | thur, Ont. au bureau de l'Agent des 
les appointements d'uü député il ne|Sauvages à Wi 


“théâtre, ir À. 
Farid Kitchener 
a repétition générale, ainsi 
qu'un choix de notabilités londo- 
viennes. 


d'autant de soin qu'on savait 
php à ugr à td Sû- 


le décorateur, les machinistes lui 
donneraient toute satisfaction; on 
avait soigné la couleur locale. 

“Tl en fut tout actrement, Lord | |} 
Kitchener, dès le début du tableau, | | 


DC 
Nos Dernieres Allumettes ? 


donnait des signes d'impatience. 
Finalement, n'y tenant plus, il se DEMANDEZ 


leva de sn place et eria très haut 
aux Acteurs : 

#__ Mais cela ne vaut rien ! 
C'est stupide ! 

“Puis, avec une fougue juvénile, 
il en jambe quelques fauteuils d'or- 
chestre, se précipite à l’avant-seè- 
ne, où, se servant de sa canne com- 
me d'une épée, le vainqueur de 
Khartoum fait recommencer;le ta- 


‘THE BUFFALO 


The E. B. EDDY CO. Limited 
Hul}, Canada. 


J. D AOUST, Tec. Main 5598 E. DUGAL, lez, Maru 7469 


DAOUST ET DUGAL 


ENTREPRENEURS DS 
Plomberie, Chauffage, Couvertures, 
Corniches et Plafonds Métallique. 
Attention particulière pour Eglises, Couvents, Ecoles 
ESTIMÉS FOURNIS SUR DEMANDES 


Boîte Postale 159 
259 Avenue Provencher, 


Vos bébés ont besoin d’un soin 


St-Boniface, Man | 


renseigner sur la nourriture à 
leur donrier. Où mieux encore, 
voyez votre médecin et envoyez- 
nous la prescription, et soyez surs 
que vous aurez satisfaction . 


R. A. McRUER 


Pharmacten-Opticien 


Cusson  Agencies, Ltd 
- Assurances: 


FEU, VIE, “BONDS", AUTOMOBILES, CICLONES, ACCIDENTS ET 
MALADIES, GRELE—RESPONSABILITE 
SUR LA VIE DES CHEVAUX ET DU BETAIL 


ARGENT A PRETER 


GRAND TRUNK PACIFIQUE 


COMPAGNIE GENERALE TRANSATLANTIQUE 


Toutes les Lignes sur tous les Océans 
Liste des départs des bateaux de la Cie Générale Transatlantique 
DE NEW-YORK A BORDEAUX 


M. E. SABOURIN, Agent 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-Bowiracs Ter. Marx 4372 


Marche et Fortifante 


La farine blanche constitue le moins 
cher et le plus nutritif de tous les ali- 
ments. En comparant sous le rapport 
de l'économie, de l'énergie et de la cha- 
leur produite, la farine et le bœuf, il y 
4 une portion de 10 à 1 en faveur 
de la farine. 

PURITY FLOUR est vérifiée dans le 
four au moulin. L’habileté combinée 
du chimistre et du meunier s'est exer- 
cée à fabriquer PURITY, la plus hau- 
te qualité de:la farine faite au Cana- 
da. Cette préparation soignée assure 
à la ménagère un produit pur et vé- 
ritable. 


PURITY. FOUR 


Saint-Boniface, Man. 


Soumissions 


Des Soumissions cachetées, adres- 
“Tender for Combined School 


tou Rapids, Indian Reserve, Fort 
Francis Agency, Ont.”. seront reçues 
jusqu'à midi le 15ème jour de Sep- 


Les plans et les devis ppourront être 
vus aux bureaux de l'Agence des Sau- 
vages, à Fort Frances et, à Port Ar- 


nhipeg. et en s'adres- 

sant au Département à Ottawa. 
Chaque soumis@on devra être ac- 

compagnée d'un chèque aecepté par 


Nourriture Bon 


la soumission, payable à l’ordre du 
soussigné, lequel sera retenu evmme 


gligerait d'achever Îles travaux selon 
les conditions du contrat. 

La bâtisse devra être achevée pour 
le 15ème jour de Déeembre 1915. 

La plus base ni aucune autre sou- | 
mission sera nécessairement acceptée. | 
| 
| 


DUNCAN SCOTT, 
Député surintendant général 
des Affaires indiennes. 


45 


Ottawa, 13 août, 1915. 


F. DE GRAMONT 
NOFAIRE PURE A 
Appartements à louer dans le 
Bloe OAK-MARION, 

Norwood 


S'informer : 


44 Aikins Hldg Tél. G. 3306 ||} rt Aie : ) Ste-Thècle, Qué. 

221 McUermotave. Wpg r Le 1, Ont. 1 Bidon, Qué. Ps à : sr de Paul, | 
| Louisville, Qué. St-Gervais, Qué. * . Qué, (Co. Laval.) : 
| Marieville, Qué. (Co. Bellechasse.) Snerbpook Le 

Mazxville, Ont, St:gnace de Loyola, Q. ué. 


St-Jacques l' 


DESJARDINS 


Entrepreneurs de 
POMPES FUNEBRES 


Ambulgnce jour et nuit 
11 « 


Trois-Rivières.  St-Jérôme, Qué. Y ille, Qué. 
Qué. Ste-Julienne, Qué. Van k Hi, Ont. 
(Co. Monteslm.) Winnipeg, Man. 


l “ 

Emet des Lettres de Crédit Circulaires pour les V: 
dans toutes les parties du monde ; us CU ‘com 
achète des traites sur les pays étrangers ; vend des 3 
paiements télégraphiques sur les principales villes du | 

E. BELAIR, Gérant, Succursale de Winnipeg. 

| J. H. N. LEVEILLE, Gérant, Sucéursale de Baint-Bogiface. 


314 ATENUE TACHE 
Tétéphone - Main 6588 


LA CUSSON 


 LUMBER Co, Limited. 


Ave.’ Frovencher.entre le pont 


Keroack 
En Gros eten Detail. 


Ces deux etablissements comprennent un grand assortiment 

de livres de classe, de littérature française et anglaise, pape. 

teries fournitures de bureaux, cadres, images, articles de 

piété et de fantaisie, tapisserie, encres fleurs artificiélles, 

. bronzes d'églises, etc.. à très bas prix, à cause ‘imports- : 
de ls Seine et le C. N. R tiun directe. Nous avons le eg de pri, pesta- 

Telephunes Main 2625 | 2626 les illustrées. Remises spéciules aux communautés religieuses 

4 FABRICANTS DE commissaires et institutuurs. st # bi di 


Portes et Chassis, Casres, Moulures, Les ordres par la poste sont promptemeut exéeutes, 


M. KEROACK 


tions intwrieuros et extérieures Bancs d’'E- 
glise, etc , etc. 
+ 
Phone Main 3140 


MARCHANDS DE 


Toutes espèces de matériaux de construc 
tion, Bois de sclage, latt-s, lattes métalti- 
ques, pisrre pour fondations, pierre con- 
cassée, chaux, cimtut, sable, gravier, pa- 
pier à bâtisse et à couvertures, matériaux 
enduits, ferronnerie pour bâtisses, 

“lous, vitres, Entin tout ce qui entre dans 
la construction d'une bâtisse 

Carriére de gravier à Bird's Hill, Man, 

Carriére de sable à Ste-Acne. Mas. 


- ANNIPEG 
ner ST, BONIFA 


227 Rue Main 
52 Rue LDumoutin, 


ri 


Es, Rd ci: © 
| TROIS CHAMBRES (SUR L'AVENUE PROVENOHER) | 


| 
| 
A Toute personne se trourant seul chef AVEC SALLE DE BAINS, DANS LE | 


plus de 18 ans, pourra prendre comme à L 
ad agen nd || Bloc Gevaert & Deniset 
88 AVENUE PROVENCHER ST-BONIFACS || 
{| 


re de l'Etat ble au Munitoba, 
dans la Saskatchewan o4 dans l’Alber- 
S'adresser au dit bloc ou téléphonez Main 2354, 998, 3485 || 
ü | 


| 
1! 
| 
ta. Le postulant devra se présenter 
en personne à l'agence cù à la sous- 
agence des terres du Dotaiuion pour le 
district. L'entrée par procuration 
pourra être faite à n'importe quelle 
agence, mais aux nces, à 
certaines par le père, la 
mère, le fils, la fille, le frère ou la 
sœur du futur colon. 

DEVOIR—Un séjour de 6 mois sur le 
terrain et la mise en culture d'icelui 
chaque année au cours de trois ans. 
Un colon peut demeurer à neuf milles 
de son homestead sur une ferme d'au 
moins 80 acres sous certaines condi- 
tions; une fnaison habitable doit être 
construite sur le homestead à moins 


The Guilbault Go. 


Eutrepreneurs | (urrs 
DE TRAVAUX PUBLICS 


Dans certains un colon | MARCHANDS EN GROS ET EN DETAIL DE BOIS: 
Th gb pere DE CHAUFFAGE DE TOUTES. F 
00 Srourant à obus do sn homesed. CHARBON DUR ET MOU | 
DEVOIR-—Devra résider six mois d 


MATERIAUX DE CONSTRUCT'9N, tels que: Gravier, Sable 


GRAIN 


Fermiers-Attention 
Correspondance en Francais 


Nous travaillons spécialement pour nos fermiers français, et 
surveillons soigneusement 


Boucherie, ÆEpiceries 
Provisions 
Viandes Fraîches et Salées 
aux plus BAS PRIX. 


—— 2 — 


Nous achetons tous les pro- 
duits de la ferme à des prix 
raisonnables. 


linpoein ele chargement da grain qui oees 


Nous avons payé des eautions au gouvernement et sommes 
licenciés pour faire le commerce de grain 


Tel. Main 3921 
C. A. MAHER, 


Gerant. 


Lamontagne, Maher & Ge! °A! 


N PARFAIT 
L'excellence du 
“CANADA BREAD” 


ne change jamais 
Fabriqué de la façon 
la plus parfaite 
toujours le même 
Un pain de première classe 
Riche en saveur 
Joli comme forme 
Absolument pur 
et net 
Fabriqué dans une 
boul je des plus n 


25 Ave. Provencher |""= 1 machineries es plu récentes 


sous les soins de boulangers experts 
Le pris du 
CANADA BREAD 
est le même que celui du pain ordinaire 
CANADA BREAD 


#4 


cours de trois ans à 
acres rer mie plus. 
Le la préemption Pierre, Ciment, Chaux, Plâtre, Tuyaux d'égoûts, etc. 
“éerobianee en méme longe que lle Bogzaux £T Couss : Estimations fournies 
era car Pan Norwood—Saint-Boniface {à 
“Un colon qui aurait forfait ses droits Bureaux. Main 604 ‘3 
de sis en ve pour nie où mE | Télephones: À Cours à bois, M. 1642 B. de Poste, 148 
Sn ER Prix, $3.00 de 
DEVOIR-—-Rester six mois dans cha- 
sisi ALLAIRE & BLEAU 
acres et bâtir un maison valant $300. , 
La d'acres à cultiver peut 
CAS me ne à | 
nd ent Vue so MARCHANDS DE FER 
placer la culture par l'élevage des Vous trouverez à notre établissement une ligne com} léte de 
w. À CORY, QUINCAILLERIES, FERBLANTERIES, FERRONNERIES 
ts Age ere) 2 ser à à er ft HUILE DE CAARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 


Nous sons aussi les peintures préparées de ; . 
SHERWIN WILLIAMS 


Ainsi que leur Blanc de Plomb et les Vernis qui sont sans contre 


sernaine ? : 
L'hôpital de Saint-Boniiface mé- 


parfaitement étrangers. : Songons- 
nous awez souvent aux fardeau 
que nous enlèvent ainsi les hôpi- 
taux ? 

Notre hôpital a droit, nous sem- 
blet-il, a un encouragement tout 
partieulier. Il est de proportion 
énorme et cependant, abstraction 
faite die quelques sous qu'on nous 
demande dans des cecasions eom- 
me celle de samedi prochain, il 
nots eûte peu. Îlest administré 
avec une économie-admirable. Il 
reçoit nos malades.avec empresse- 
ment et il enlève à nos finances 
municipales une charge considéra- 
ble. | 

11 faut, par conséquent, secon- 
der les Dames Patronnesses et les 
jolies vendeuses qui nous offriront 
ces feuilles d'érable samedi pro- 
chain. Garnissons nos boutonniè- 
res; garnisons les voitures; gar- 
nissons les automobiles. 

Toutes les dames et demoiselles, 
même celles qui ne font pas partie 

de la Société des Dames Patron- 
netes de l'Hôpital, sont invitées à 
patticiper à cette bonne œuvre et à 
contribuer à la perception des re- 
cettes, 


mme 

Le consul-général de 
Belgique au Canade 
M. Maurice Goor, consul-géné- 
ral de Belgique au Canada, avec 
résidence à Montréal, a visité le 
Club Belge de Saint-Boniface hier 
soir. Le distingué personnage 
était accompagné de M. A. J. H. 
Dubuc, consul belge au Manitoba. 
Toute la colonie belge a salué 
avec émotion ce représentant du 
roi Albett, de la reine Elizabeth et 

de la patrie ensanglantée. 

M. Goor, qui s'occupe de recru- 


tement, ira dans l'Ouest. Il est 
l'hôte de M. Dubue à Winnipeg. 


LEFRES DE 
CES MST 


Le procès des anciens ministres 
est commencé pour de bon. M. E. 
F, B. Johnstone, C.R., erimina- 
liste de Torunto, défend les accu- 
sés. Il n'y a encore rien de sail- 
lant, car les témoins n'ont été ap- 
pelés que ce matin à témoigner. 


EE 


SOCIETE SAINT- 
JEAMHAPTISTE 


Les vacances sont finies, après 
le repos le travail sérieux doit re- 
commencer avec plus d'ardeur, 
c'est ce qu'à pensé la Société St- 
Jean-Baptiste de Winnipeg au su- 
jet de l'œuvre patriotique de grou- 


ment demandé à ce que la cireula- 
tion des listes soient éontinuée et 
que l’on prie ceux qui ne l'ont pas 
encore fait d'envoyer leur cotisa- 
tion à Monsieur E. Bélair, gérant 
de la Banque d'H . 

Bien que les temps durs, 
nous espérons que tous les Cana- 
diens-français ou ceux de langue 
francaise tiendront à s'inserirs sur 
ces listes, quelque minime que soit 
le montant ; le but est que ces listes 
soient le livre l'or de l'Ecole Ca- 
nadienne-française du Sacré-Cœur 
de Winnipeg, et, en y figurant, 
c'est tout simplement montrer 
qu'on a le cœur d’un véritable pa- 
triote. Qui oserait douter que tous 
ne l’ont pas ? 

Communiqué. 


Une lettre de 


ERS 


au us à 
de la Baie d'Hud- 
Norman 


son au est de passa- 
ge en cette ville depuis quelques 
jours, en route pour Montréal. 


ir je He Chile, Se de 
M. L. J. in, est parti pour St- 
Louis, Mo., collège de Chaminade, 
afin de terminer ses études. 

Pour se conformer à l loi, les 
exécuteurstestanentaires de feu 
lord Strathcona ont produit des 
déclarations établissant que les im- 
meubles qu’il possédait au Canada 
ont une Valeur globale de $2,488,- 


934 
M. Claude Bu fet Sept hommes, douze chevaux et 
r de gran 


A un ami de St-Boniface 


“Nous avons tous espoir et cou- 
fiance en la victoire finale, mais il 
faut bien s’avouer que l'effort sera 
long et la lutte opiniâtre. Ces 
gens-là étaient réellement bien 
préparés et forts, doublement par 
leur effectif et leur merveilleuse 
organisation. 

Je vous écris des tranchées de 
première ligne où j’achève un sé- 
jour de deux semaines. Je m'at- 
tends à du nouveau prochaine- 
ment et, comme à Arras, ce sera 
terrible. Je compte et souhaite en 
revenir, et suis prêt à tout. Quelle 
terrible et épuisante vie ! La vo- 
lonté est plus forte que le corps et 
li fant s’armer de courage en pen- 
sant à la nouvelle campagne d’hi- 
ver. Nous les aurons quand mê- 
me et je sens qu'ils sont découra- 
gés et que nous au contraire, nous 
devenons plus forts qu'eux. Le 
moral est bon... . ..... ...... 


J'apprends avec tristesse la 
mort de tous ces compatriotes. 
J'en ai appris d’autres que je n'ose 
annoncer trop tôt pour leurs fa- 
milles. J'ai de bonnes nouvelles 
de Simonot, Billard, Deschamps, 
Chavanne, Boutal. Je m’attends 
à aller en permission fin septem- 
bre. Voilà un an bientôt que je 
n'ai pas vu les miens et que j’igno- 
re ce qu’est le confort. Quelle joie 
de sæ retrouver en famille; de se 
dépouiller d’un vêtement et dor- 
mir dans un lit. Ce ne sera il est 
vrai qu’unc diversion et un court 
répit qui permettra de songer avec 
plus de confiance aux lutte: futu- 
res, _Croyez que nous n'osons trop 
novs récrier contre les privations 
et les misères de cette vie de soldat 
aux tranchées. Tant que nous au- 
rons le triste. et émouvant specta- 
cle de voir l'ennemi établi sur no- 
tre sol, nous souffrirons plus mora- 
lement que physiquement. Notre 
amour-propre, qui est celui de tou- 
te la Nation, se sent fortement 
blessé par cette invasion que nous 
n'aurions jamais pensée si longue 
et «& opiniâtre. Je sais que l’on ne 
nous jette pas la pierre et que nous 
avons les sympathies du monde en- 
tier, mais nous aimerions mieux 
ne pas être plaints et à plaindre et 
avoir la juste satisfaction de notre 
suprême ambition: la libération 


de notre sol et la victoire finale. 


Nous sommes très occupés ces 


derniers jours et sur les nerfs. 


je vous ai dit, je m'attends 


sous peu à du nouveau et j'espère 
que rien de tragique ne m'advien- 
dra. Je ne demande qu'à faire bra- 


toute une de ges, . 
laillers, iés, etc., ont été Le 
lés à dix milles au nord-est d’A- 
lexander, Manitoba, samedi der- 
nier. : 


Il a neigé en plusieurs endroits 
de l’Ouest depuis quelques jours. 


M. J. A. Cloutier de cette ville 
est parti hier pour Québec. M. 
Cloutier vient d’être nommé gérant 
du Dog es por du Grand Trone, 
bureau chef à Québec. 


M. J. A. Z. Bertrand est en 
voyage à Dauphin, pour affaires. 


JI1 n’y a rien à UE la 
semaine prochaine au Walker. 
Cette semaine, vues animées, des 
mieux réussies, beancoup de mon- 
de, de 2.30 après-midi, 8.30 le sir. 


Changements ecclésiastiques : 
M. l’abbé Louis Messier .ci-de.:1nt 
vicaire à la cathédrale, enré de 
Notre-Dame de la Miséricorde, Ile 
des Chênes, en remplacent de 
M. l'abbé Pierre Decelles. malade. 

M: l'abbé J. E. Derome, ci-de- 
vant desservant de Dunren, desser- 
vant d’Oak Lake. 

M. l’abbé Léonide Prirenu, ci- 
devant professèur au Petit Sémi- 
naire, auxiliaire de M. l’abbé J. 
Ad. Saboririn à l’école apostolique 
ruthène ‘: : ifton, 

M. l'ab sfbert Morenu, ei- 
devant vicaire à Sainte-Rose du 
Lac, desservant de Vannes en l’ab- 
sence de M. l’abhé Désiré Clave- 
loux, appelé en France pour servi- 
ce auxiliaire dans l'armée. 

M. l'abbé Jacques Pertrand. ri- 
devant secrétaire de feu S. G. Mgr 
l’Archevêque, vicaire à Sainte- 

du Lac. 

M. l'abbé Léon Létourneau, ci- 
devant vicaire à Woodridge, vi- 
caire à Saint-Jean-Baptiste—Les 
Cloches de Saint-Boniface. 


BASE-BALL 


Dimanche prochain à 4 heures, 
sur le terrain-des Saint-Boniface, 
Y aura une grande partie de Base- 
Ball entre le “Quartier Latin” et 

28 équipes s’entraînen 
avec’ardeur et promettent une jou- 
te sensationnelle. Papineau et Du- 
fresne seront, dit-on, les lanceurs 
rivaux. 

L'Union Canadienne comptera 
au nombre de ses joueurs le fa- 
meux Prince, mais le Quartier La- 
tin lui opposera le rapide Manny. 

Les ateurs sont certains 
d'en avoir pour leur argent car 
l'entrée sera gratuite. 


presse germanigre reproekaut À non 
amis les Russes d: faire le vide de-xnt 
les armées d'Ha-nbeurg, d2 Macken- 
sen et de cette clique de grreraux 
teutons aux noms aussi barbares que 
Les excellents sujets de Guillaume 
vitupèrent avec 

tonicus—les vaillants 


de camp et à ses généraux 


taille, disait Murat à l'Empereur, à la 


veille de la prise de Smolensk, le 17 | 


août 1812, c'est assez loin les poursui- 
vre ; il est temps de s'arrêter.” 
L'Empereur ne s'arrêta pas, il ne 


| Grande Armée, de ses héroïsmes et de 


ses souffrances, ‘ ” 

‘Ii y a quelqües anhées, on avait re- 
trouvé en Russie un certain nombre de 
survivants dé là Moskowa. En France, 
un quasi céntenfire qui vous aurait 
raconté 6es épisodes aurait été éceuté 
avec attention. - La vérité est qu'il ne 
pouvait vous dire grand-ehose des ba- 
tailles auxquelles il avait pris et qui, 
malgré leur feténtissement énorme, 
pâlissent un peu devant ampleur et 
le tragique des événements que nous 
vivons. Là 

Ces souvenirs d’épopée, remarquez- 
le, n'ont aucun ‘intérêt artistique, au- 
cune couleur, dans la bouche de la 
plupart de ceux qui les rappellent. 
Quel écrivain, quel curieux d'impres- 
sions n'a refait maintes fois la tenta- 
tive, toujours vainement  essayée 
avant lui, d'interroger le témoin de 
quelques scènes formidables de T'his- 
toire ? Le résultat a toujours été le 
même ; on peut avoir été acteur dans 
un drame qui a changé la face du 
monde et n'avoir rien saisi à l’ensem- 
ble. 

J'ai causé, il y a bien longtemps, 
avec un survivant de la Grande: Ar- 
mée, avec un homme qui avait été au 
passage de la Bérésina. Nous avions 
un oncle aux Invalides. Mon père, 
pour m'instruire, l’alla voir un jour 
et l'invita à dîner chez nous.  : : 

Notre intériéhr était le modeste in- 
térieur d’employé où l'on ne buvait 
que de l’eau rouge, de temps en temps 
à pefhe une goutte de vin pur. Ma pau- 
«re mère fut ‘stupéfaite de voir avec 
quelle rapidité”notre invité fit dispa- 
raître un litre ‘en quelques ‘lampées. 
IÎ avait le ne terriblement rouge: Je 
ne sais si c'est parte que ce nez avait 
été gelé en Russie ou si c’est par les 
efforts qu'il afÿait faits pour le ré- 
chauffer. 

Il avait été en Russie ; la chose 
n'était pag douteuse, et 'il en était 
révenu, puisqu'il était là. Il avait été 
au passage de la Bérésina, mais encore 
une fois, il n’y avait rien vu, et; à nos 
interrogations, il ne répondait rien 
d'interessant. 

A cette époque, d’ailleurs, les héros 
de ces seènes surhumaines de gran- 
deur et de privations n’ingpiraient pas 
l'intérêt qu’ils nous inspirent aujour- 
d'hui dans les livres. J'ai vu, de mes 
yeux vu, défiler sur la place Vendôme 
et sous les archdes de la rue de Ri- 
voli, ces Vieux de la Vieille authenti- 
ques, célébrés en des vers inoublia- 
bles pur Théophile Gautier, portant 
leg bonnets À poil des grenadiers on le 
shapska des lanciers. On les regar- 
dait comme de# bêtes curieuses, et 
voilà tout. 

T1 nous a fallu les humiliations de 
1870 pour comprendre la grandeur de 
ces hommes qui étaient entrés en 
vainqueurs dans toutes les capitales 
de l’Europe. 

Le sergent Bourgogne nous & ra- 
conté l'impression qu'il éprouva en 
apewevant la ville sainte russe du 
haut d'un monticule. Moscou ! Mos- 
cou ! Depuis l'Empereur jusqu’au der- 
nier soldat, ils en révaient tous de 
Moscou depuis de longs jours; ‘ls 
voyaient là la fin de leurs épreuves, le 
bon quartier d'hiver où l'on atten- 


drait dans l'abondance les proposi- | gé 
{ | tions de paix qu'on ne manquerait pas. 


de nous faire. ‘ 


Moscou, représente pour eux le Fatum 
antique contre lequel vient se briser 
l'effort du Titan qui veut faire violen- 
ce à Ia Destinée. Cette résistance por- 
tée au paroxysme, semble plus digne 
de la figure de Napoléon. 

Cette légende—si légende il y a — 
s'harménise bien en tout eas avec le 
caractère de cette nation slave qui, 
comme toutes les nations dont l'évo- 
lution «n’est pas encore terminée, sor- 
tird'plus vigoureuse et plus puissante 
des épreuves comme celles qu'elle tra- 
verse. 

Derrière une facade plus ou moins 
rrompeuse, il y a la force réelle d'un 
peuple ayant une vitalité intense, des 
réserves d'énergie et une destinée à 
accomplir. 

Derrière la chevalerie de parade des 
Valois “écrasée à Poitiers et … Azin- 
court, il y avait la France qui se per- 
sonnifiait dans Jeanne d’Are. 

11 y a la Russie tout entière der- 
rière ces soldatg qui manquant de mu- 
nitions, font des prodiges de bravoure, 
et ne cèdent que pas à pas le terrain 
aux armées du Kaiser qui les enseve: 
lissent littéralement sous un déluge de 
mitraille, | 

Ce qu'est cette Russie mystérieuse, 
profonde, croyante, mystique, inépui- 
sable réservoir d'hommes et surtout 
génératrice d'âmes jeunes, apportant 
en naissant à la vie des trésors de sa- 
crifice et de dévoÿment, nul ne saurait 
l'exprimer exactement. . 

Que voulez-vous qu'on puigse faire 
contre-la Russie, protégée par son im+ 
mensité,, même, inaccessible, inexpu- 
gnable et inattaquable dans ses step- 
pes? …. 

Ce .que l'on peut dire de plus pré- 
cis et de plus significatif, au point de 
vue de la période actuelle, c'est qu'à 
l'heure présente la Rusgie est une na- 
tion absolument inexterminable. Quels 
que soient leurs avantages présents, 
les soldats du Kaiser s'en apercevront 
bien... 

Evouago DRUMONT. 


ee | 


La France ransfigur 


Maurice Barrès, l’'éminent aca- 
démicien, qui a écrit de si belles 
pages vécues sur la grande guerre, 
se réjouit du réveil religieux et de 
la transfiguration de sa patrie. 

D'où vient, dit-il, ce prodis, 
cette transfiguration de la France? 
Comment sommes-nous tous ; dé- 
bout, unis, purifiés, enflammés ? 

La France a toujours été la terre 
des réveils et des recommenc- 
ments. Ses ennemis la croient mou- 
rante; ils accourent haineux et 
joyeux ; elle se dresse au bord <e 
sa couche et dit en saisissant l'é- 


pée : 

—Me voilà ! Je suis la jeunesse, 
V le droit invincible, Je 
suis comme Jeanne d’Are, comme 
lé grand Condé à Roeroi, comme 
Marceau le républicain, comme le 
énéral Bo 


ire à pleins poumons 
l'atmosphère des grands jours reli- 
i i et, d'un mouve- 


Comme par un brusque changement | gieux, 


À vue, on voit la scène se transformer 
en cette vision de cauchemar que fut 
la retraite de R le “choc en ar- 
rière” qu'a déerit Tolstoi dans la 
Paiz et la Guerre, la poussée en ar- 
rière se produisant avec la même éner- 
gie irrésistible que fut la poussée en 
avant, <es centaines de milliers 
d'hommes se traïnant sur la neige 
avec les pieds gelés, entourés de lin- 
ges et, marchant à pied, lui aussi, de- 
vant ces débris de régiments, le Napo- 
léon de Verasghine, enveloppé dans 
une sorte-de robe de chambre et s'ap- 


L'énergie farouche de Rostopehine 
incendiant Moscou plutôt que de la 
lnisser à l'ennemi, avait brisé d'un 
geste et d'un mot la toute puissance 
é Kapoléon. 

Ceci nous l'avons eru pendant un 
siècle. Il parait que ce n'est pas vrai. 


pour exprimer 
de résurrection qu’il y a dans no- 
tre race, que no: demandions une 
fête nutionale en l'honneur de la 
Pucelle lorraine, qui sauva la pa- 
trie quand tout semblait perdu. Si 
nous n'avons pas la fête et la com- 
mémoration du miracle, nous 
avons mieux, car voici que le mira- 
cle recommence. Nous vivons, au- 
jourd’hui, Kg de ces moments su- 
imes, à rançaise, où tout est 
sauvé par l‘embrasement du foyer 
profond. 


MORT AU CHAMP 
D'HONNEUR * 


On annonce le décès de M. 
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DISTRICT DE DAUPHIN 


Avis public est 
donné que le et a 
bre 1915, les terres à 


blic qui voudrait faire ses entrées com- 
me Homestead, ‘= 
Township Range Meridian 
11 


21 


yes 


+23, 


2 
pes 
Let 


sértererpeu 


Le 
© 
Det ht Det bed ed Ve Det bond ed Du Det Dent Vondt Dont Dont dont pod 


Excepting thereout all School and 
Hudson Bay Company lands, all ladds 
included in Timber Quarrying 

,-änd the land within one half 
mile ôf the center of the line of the 
Hudsôn 


n Bay Railroad. 
Dated at Dauphin, this 19th dy of 


August, 1915, . 
$ E. WIDMEYER, 
43-45 Agent. 


Service Naval du Canada 


VENTE PAR SOUMISSIONS DU 
STEAMER DU GOUVERNEMENT 
CANADIEN “LADY OF THE LAKE" 


Des soumissions eachetées adressées 
accompagnées 


au. sossigné et d'un 
chèque accepté. deux cents pias- 
tres ($200.00) seront” reçues jusqu’à 


gouvernement 


Les dimensions de ce vapeur, bâti 
en 1897, sont les suivantes : Lo 


106 pieds, largeur 


inistre 
Dipattnnns du Service 
Ottawa, 31 août, 1915, 45-46 
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‘avec repas 
famille où 


Chambres à loucr--Chambree 


; meublées ou non meublées à louer. 
S'adreser au No. 46 rue rs 
‘ 


Saint-Boniface, 


Servante demandé.—On deman- 
une servante, S'adreser à 
Mme J. 4. Marion, No, 35 rue 
Dumoulin, St-Boniface. 46 j.r.0. 


. Chambre demandée, — Deux 
jeunes gens demandent chanbre 
soir et matin, dans une 
: e où l’on pie ” le bon 
rana«is, La test d’ n- 
dre le français. S'adtteer à 


à rançais. S'adrèser à A. 
Griffin, Wesley College, W uini- 
peg. 46 


Servante demandé, —On derman- 
une servante. S'adreser À 
Madame Edouard Guithault, No. 
52 LaVérendrye, Saint-Boiface. 
454$ 


A louer.—4 acres de terre, à St- 
Vital, 4 milles de la ville. Maison, 
étable, ete., 2 acres en culture. S’a- 
dresser à Gustave Bruce, Chemin 
de Ste-Anne, St-Vital; ancienne 
place de M. Arthur Parent. 

45-46 


A louer.—Bel appartment de six 
chambres, chauffage compris, en- 
trée à balcon privé; cet apparte- 
ment est des plus modernes, S’a- 
dresser au No. 47014 rue DesMeu- 
rons, Saint-Boniface, 45 

Perdue. — La personne qui a 
trouvé la Pa légère db voi- 
ture non loin de l'Ecole Normale 
il y a dix jours est avertie de la 
rapporter au No. 418 rue Saint- 
Jean-Baptiste; il se pr qu’elle ne- 


connaisse pas le propriétaire. 


Ouvrage demandé, — Une fem 
ré belge ses dr l'ouvrage à 
a journ _lav ete. S 
dresser au ke 125 > 4 

St-Boniface. 


Servante PAR EL" T -b: de 


No, 169 rue- 
Boniface, 43 

A louer. Une maison sur la rue. 
Thibault. S'adresser aux bureaux 
du Manitoba. : 


A louer— Maison semi-moderne, 
me Vol cnur Pour 
au Ya avenue . 
cher, Saint-Boniface. dé 


Exeursions d'été sur le C.P.R 
Billets bons pour 60 jours: Mont- 
réal 855.00; Québec $60.00; par- 
les Lacs $9.00 de plus. Pour vos 
billets, ras ag C. Mar- 
coux, t canadien-français du- 
CPR. bureau, 64 avenue Proven- 
cher, St-Boniface ; téléphone Main 
4855 ; résidence Main 4671. 

A louer—Une maison semie- 
moderne sur la rue Victoria, S'a- 
dresser aux bureaux du Manitoba, 


——— 


COLUN C. 0. D. STORE 


13 Avenue Provencher 


de | LISEZ ATTENTIVEMENT — 


PROFITEZ DES REDUC- 
TIONS SUIVANTES : 


SPECIALITES POUR CETTE 
SEMAINE 


…. suu.. 


é ss un. 


25 
Bonbons assortis, crêmes, 
lats, ete. prix régulier 35c. la 
livre, 2 Ibs, pour ... ... ... 35 
14 Ibs. de Sucre Blane pour ... #1.00: 


Groceries, Provisions, à la Caisse, 
au Priz du Gros 
FRUITS 

pig rm de Fruits 

tels que Pommes, Poires, Pêches, 

, Prunes, Gyéen Gages, ete., 

en paniers et en caisses à très bas 
prix. $ 

FLEUR, SON ET GRU-PRIX 


